
Vous trouverez dans le document joint les questions posées par les auditeurs à cette 
conférence sur la chasse ouverte à tout public lors de notre AG du 21 mars 2026 avec les 
réponses de PE Savatte. 
 
Questions et Réponses : 
Q1.- Pourquoi le sanglier n’a pas sa place dans la forêt de Saint-Germain ? 
R : C’est sa situation dans une zone très urbanisée et donc la politique de l’ONF est de 
limiter très fortement son nombre à cause de tous les dangers causés par cet animal. 
 
Q2.- Qui vide les animaux après la chasse pour les donner comme viande ? R : C’est un 
personnel habilité pour déterminer les animaux malades et les envoyer à l’équarrissage. 
Les animaux jugés propres à la consommation sont testés par des vétérinaires avant 
d’être envoyés comme viande de boucherie. 
 
Q3.- Est-ce que les sangliers représentent un risque pour les randonneurs ? R : Non le 
problème c’est la sécurité routière. En effet, c’est une laie, la matriarche qui conduit la 
traversée et elle est suivie par le reste de la troupe. Dans ce cas il faut mettre au pas sa 
voiture pour laisser passer toute la troupe. A pied, il suffit de ne pas s’en approcher. 
 
Q4.- Qu’en est-il de la chasse aux renard et blaireau. R : il est interdit de les tirer car il 
ne représente aucun risque pour la forêt sauf si se présente un animal malade pour ne 
pas le laisser souffrir. 
 
Q5.- Le plan de chasse est-il modifié en cours de route ? R : Il doit être respecté pour les 
cervidés ; par contre pour les sangliers il n’y a pas de limite. 
 
Q6.- Quand est-il des difficultés pour connaitre le trajet de la chasse lorsque l’on 
randonne dans une zone de chasse ? R : Le trajet n’est déterminé que deux ou trois jours 
avant suite aux observations faites sur le terrain par les agents de l’ONF et décident au 
dernier moment des meilleures conditions de tir pour atteindre les objectifs de chasse 
sans accident. 
 
Q7.- Qu’en est-t-il des chasseurs ? Les populations de chevreuils sont en augmentation 
mais sous contrôle, mais il n’en est pas de même pour les sangliers et il y a de moins en 
moins de chasseurs. 
 
Q8.- Question sur les « dog sitters » rencontrés par nous en forêt qui ont de nombreux 
chiens et en plus les laissent divaguer ? R : Entre le 15 avril et le 30 juin aucun chien ne 
doit divaguer (c’est-à-dire être hors de vue de son maitre) et rester sur le bord du 
chemin pour ne pas déranger animaux et plantes. Cette divagation en dehors des 
chemins abime la biodiversité. M. Savatte souhaite qu’un arrêté départemental soit pris 
pour cette interdiction. 
 

  

 

 

 


